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SOCIÉTÉS DIVERSES 
i^Hic fm&re des Trompettes « Les Travail- 

.. — Mardi, 1er mars ««1, à 7 h. 30 du 
répétition générale au sté-gé, « Union «te 
*. 
nouveaux «aorceaux étant a l'étude, la ©ré* 

■ à< tous est indïspensabte. 
isartsKen Cpopéralive de Consommation de 

- &Hni'Màuiiewr-S<iintrMaMïce. -— En vue 
Use en àmr-îhe de fa Sociv-té les ox>pé- 

so»t invités à f*ta» oovmuftre leur adressa 
•»» siège soctaj, J, lue de F-ivee, pour permoit.!* 
au Conseûl i:F*&ÏH»jstr»tion de les convoquer 
J» un* assemblée génira'e ultérieurement. 
êrttèMe de eei munir de sa carte de «--eiétaire. 

^ffSy.f9!1^***8   Lflîo*».   —   Dimanche,   i>   HOOTS 
EÇarterte). a Msetires tdm soir, grand bai ixiri! 
trsvasta,   en   leur  hôtel,  J*arle  Ënw^e  ia'ipcï- 

Sel,   78,   rue t,éons*d-f>a«?i>. 
ht peut, d<ès maintenant se procurer d<»s cartes 

•>r«*ége et cttefc.lesecréteêe, H, nie de la Mario. 
L'nion Jvottonole de., Cow6aliants. — La sôW 

<8gg6n de la baniaeue dTEsqueiYne.-i otfrait dfi- 
ettsnche aux familles de se* sociétaires, on «un 

BÊ& du Vert-Feuillage», «ne sorce inttaie. dont 
succès fnt tel.-qu'il fallut dcnner un- deu- 

Sfce séance luncK. 
Jm-y eppiauaft. cheteureusement MM. Oal'/au 

efabert dans leurs scènes militaires . Yu.aa- 
. cnanàonmier .passant : V. Lefief, Mcceau 

ïaseop   Mlle Vercauteren, chansons lyriques ; 
SnarrabJe Dodoff ; « Le* Boulingrin », tater- 

jprêtés par un groupe de sociétaires. 
tLe piano étant teniu de main de maître par 

. André. MM. fctaquef. président, et Défauts., 
csidént des Fêtes, *i;<r ;ait quelques mot.* <Vei 
~iz_J*' G- et quelle part apport aient à l'Union 

jfeftw de parêiltes fêtes groupant étroitement 
Ifes opinions et les situations les plus ôiiverc rr. 

SOCIETE CIVILE - VOLTAIRE ». — La^i m- 
toiée générale- extraordinaire du ZU février I9Î1, 
«.ayant pu se tenir faute du quorum statutaire, 
4ea.acttoâaaires sont convoques à nouveau pour 
-AjMKJKMteJue- assemblée généru-l-j twI-rftorJina-re. 
** dimanche 20 mars- I93J, à li hem es, au ski^e 
sscial, peur délibérer sur le mèuïc orclre au 
iûûr que celui du ai février. 

————-*. — 

iMsissances. — Pinte Jeanne,  rue Prieuré, 30. 
»-   Défont aine Jean,  rue  des   Girondins.   17.   — 

JGlaoon Clotatre. rue Douai, 66. — Van Rechem 
WHerre. rue  Marché,  49.  —  Thomas  René,  rue 
'-Caserne Saint-André. 9. — Bsiiieux Marie, rue J. 
KHadaeMe, 163. — Th'.s Jean, rne des Bateliers, 1. 
i— Secq  Edouard, rue Monnaie,  75. — LMfcrocq 
[Odette, rue Vieux-Faubourg,  44.  — Berîe Jean, 
f«-ue Négrier, 36. — Flafiaut  Maurice, «te  Port, 
j*6. — Liebar Fernande, nie Adolphe. 2. — De- 
fcsaint EMane. Ji>e Sahuteaux, 4. 
tDécès. —  Detahave  Jeap,   rue (Albert,  94.  -*^ 
Flanchet Jacques, 13. jom••*. rue .Saint-Firmin,24. 
p-; Dimont Melenie. 60 ans, époù'se Enouward Bi- 
piche. rue U'Arras. 114.  —  Beauiepaire Adèiaï- 
«ie.   îg   aîis   I 2.   \'ve   Ctiaries   Senet.   Quai   du 
ÏWtfuR, 17. — Delbeke fiuslave. 2 uns.  rue Ru- 
toens. 11. — Moutard Ernest, 6 mois,, rue Crons- 
t«dt, J5. — Hiltcber Morcelle. 8 joui*, rue Don- 
daines,  16. —  Babieux   Elodie.  30, ans,  épouse 
Clovis AllincU-,  rue  MaJaku/f.   IL  —  Yerhoeghe 
Marie, 34 ans, Vve Prévost, rue Wazemmes, 61. 

RHUM 
CHARLEST0N 

AR0ONDISSEMENT DE LILLE 

FACHES-THUMESNIL 

RELMON DU CONSEIL MUNICIPAL. — 
f.c Canecil municipal de ràch-c-s-1'huniesnitl «'est 
réuni i la Mairie, le samedi 19 février 19-21, 
aous la présidence de  M.   Brnneau,  maire. 

Le procès-verbal de la diornière réunion eat 
fcdopté  a  ili'unanimité. 

Avis fa-vorable est donné max demandes de 
dérogations sur la suppression du travail de 
Suit dans les boulangeries, présentées par la 
Commission mixto des ouvriers et patrons bou- 
lange» de IJUe et des environs, pour la veille 
des fêles ainei que pour la réparation des 
Cours, etc. 

Des   dispositions   sont   prises  poor  le   trans- 
port des corps des soldats morts pour la Fran-' 
ce. 

La Société des Eaux avant termine l'installa- 
tion des premières bouches drinoendie, Je Gon- 
*eil décide de faire l'acqnisition de deux dévi- 
doirs, tuyaux et lances, qui seront en dépôt 
à la Mairie et à l'Ecole des garçons, place Vie 
tor-Hugo. 

Diverses factures sont approuvées ainsi que 
le règlement de la clôture de la partie agran- 
d'e du cimetièrf. 

L?s budgets «dditMwmel cl primitifs du Bu- 
reau de Bienfaisance et de la commune soat 
approuvés. y 

Lri dédit de 3*00 fratics est voté pour cou- 
vrir les frais du dénombrement. 

Le Conseil municipal proteMe contre l'impor 
aitiou de cette charge au compte de la com- 
mune. 

Considérant que si le dénombrement exerce 
Une iafluence sur la gestion et les intérêts com- 
tnunaux, le chiffre des habitants sert également 
(de base à l'application de 1» phipart des lois 
fiscales dont !•? rendement profite à l'Etat *t 
au département, qii'en outre du nombre de la 
population dépendent di-Morses fixation» qui 
n'ont aucune relation avec les intérêts com- 
munaux. 

Quaras* il est inéquitabl? qtre ies communes 
jMpportent seules, en oulse de leurs charges 
awcaidajHes normales, le fardeau trop dispen- 
dieux de p«r L?s circonstamees économiqnes ac- 
(ttefieâ de celte opération d'intérêt général, et 
non «*eltisi\emenf  municipal. 

Un crédit de i&.oo© francs est volé pour les 
frais? d'érretion des monuments et tombes des 
aéMMa m«rt« pour la France. 

La tax* sur les pianos automatiques est fixée 
k  100 francs par année. 

En raison de l'augmentation du prix du gaz 
et du nombre des lanternes, réefairage sera 
réduit dsns une certaine proportion aux en- 
droits les moins dangereux, à partir de 11 -heu- 
res dn soir. 

Des félicitations sont adressées à MM. Fiével 
|Bt Thibaut, fils des directrices des Ecoles, pour 
%e sanf-froid et le dévouement qu'ils n>nt té- 
moignés lors du commencement d'incendie de 
l'Ecole des fiHes, évitant ainsi un véritable si- 
nistre. ' 

Le Conaeil se forme en Comité secret pour 
omettre son «vis aur différents dossiers d'as- 
sistance. 

LOOS 
ABUS DE CONFIANCE. — M. Marceau 

©otrqoet,   débitant,  4,   piace   Tiàgi'.s, ptéta 

pour deux heures sa bécane à un sieur 
Wr^Shënd Bourgeois, demeurant en garni, 
88, me de Béthune, h Loos, pour une conrse 
urgenle. 

Mais depuis ce moment, Bourgeois n'est 
plus reparn à son logement. Ne voyant plus 
1 ien revenir, M. Bouqeut a porté plainte . 

AVIS AUX CONTRIBUABLES. — La tille de 
Loos est rattachée, tant a.u point de vue des 
anciennes contributions que des nouveaux im- 
pots directs, au ?e bureau dlmpôts directs du 
département du Nord ( Litie-Esquerrnes) - bu- 
reaux, 3, rue Hegel, au Pont deCanfeteu, à Lille 
ouvert*; au puBtic de 2 à. 6 fioures du soir M 
le- CbfilroleiTr principal défi confrf%UÛbhs direc- 
tes recevra en oxitre les contribuables a la'. Mairie 
ne f.00* les*2e et la vendredis de Chaque rtïois 
de  10 Itcures  a  midi. 

CONSULTATIONS DES NOURRISSONS. — \ 
partir dU 1er tnaft, les consultations de noiaiis- 
sons se feront dans les condjlions suivantes • 
garçons, les 1er et 3e inardïs; âr> ch-iâque mois • 
ftlles, les fer et tes :>c mercredis de chaque mois 
Les enfants seront admis jusqu'à l'âge de- 15 
mois. ** 

A chaque présentation une prime de 5 frahes 
en espèces sera attribuée par chaque enfant 
présenté. ; 

L'IjrfLfc DE IABLE DES CHARTREUX est* 
!^1r^2!!ï3ni<,-r,b!eTlfaJ=i8nle- ell« fortifie l'estomac, 
prévient 1 inflammation et donne aux aliments 
une saveur des plus agréables. 9378. 

MOIfS EN-BARŒUL 

L'administration municipale 
Mon ex-collègue ei ami .Mlavoine, en me eore. 

f:ant les fonctions de hrësortar du Psrti Socte- 
lîtee me commimiqun ta «l^cisi'o-n prit*? pair nos 
camanades de T/Vn-40 de ne plus s'occuper des 
qtnwtrons coneernan«t la vi* communete et d'at- 
tenr%*e les ordres di* irsut lieu I 

Cc-mine lui. Je trwve cette détermination re- 
gtvétaWe, et, je MHS certain que beaaicoup d? ca- 
marades de ce quartier *à deia«issé to regrette- 
ront Quissi, siMilout Iû«-.«iqu,'iiô saurcairt. les dfeéi- 
sions prises ce» jours derniers par les éiiw dm 
Bloc National. 

Nous comiaissions par la rumeur puWique (et 
ceb vient de nous être coiLTirmé pe- la réunion 
du Conseil .Municipal da 9 février éc->u*é) qne ce 
que 'ron, disait est tm fait acconiplj aii-jourd'hiii. 

Le ohef des Blocard<s a echet** la rtouame ! 
Voici d'ailleurs à peu près textuelleiinenl, ce 

q-uil a dit. au Conseil Mnnàc-ipai : 
« Meséienirs. j'ai à \-ons» ennoncer que j'ai 

acheté la Douane aAec une surenchère de 100 
francs et comme il fallait payer -te suite les 
frais= d'enregistrement, j'ai près 1.700 frames au. 
Ravituti.Mement et j'ai ajouté 1.400 francs de ma 
poche ! Vous voudrez bi*t> voter ceUe sonune : 
j'étab-Herai wn, mandot qui? le percepteur me 
poir-na. et je remettrai les 1.700 francs à la 
Caisse du RaviiL&i.ltemip'nt et me rembourserai >1e 
mon avance ! D'acHeuTs. j'ai déjà disposé de 
la Dcuane ent y logeant deux familles. Je me 
suis entendu égatanenit avec M. Duriez, airen-i- 
tecte. pour tes devis estimatifs concernant.' la 
démolition de 13 à 14 mètres'sur la rue Daiu- 
bresse-tMauviez et sur la rue Rot lin ; occupent 
aeiwillemerit l'endroit ou j'ai décidé de mettre 
le ntonumemt aux morts de la grandie guerre !» 

Il me semble que c'est un défi jeté a la olasse 
oirvcière ! En effet, députe que wos blocarJs 
sont a« pouvoir, il n'y a plus rien <*e bien dans 
la commune. 

Trop petit Je cimetière ! 
Trop petite la Maftrfe ! 
Trop étroite ei ma!  pavée la rue  Rollin   I 
Pas  assez   belles   le» rues   Désire-Couroot   et 

Alexandsre Delemar I 
On dirait qu'ilr oie», renient dies réformes 

qu'où habitent les nvrariito*»s et le gros proprié- 
taifres qu* nous régissent. Par contre où son* les 
fonds qu'ils ont dépensés et les améliorailiions 
accomplies dnns las quartiers ouvriers ? Pas un 
soit ! pas même un semblant die traçisforniation 

J'aS dit le Cimetière trop petit ? En effet, com- 
me conséquence û\m voté récent, ils vont ache- 
ter 'une partie de terrain pour son agrandisse- 
ment, et ILs ont fait afficher dans la commune 
que les parents d&s victimes de le terrjible 
guerre devaient se faire inscrire à tai Mairie, 
pour ohtereir* Mn© concession graittrite <Ians te 
nouiveîMi cimetière, ûe faisanit, *ls vont commet- 
tre une «légalité, car le riche aura tin krxueuoc 
monument et le pauvre une simple croix de 
bois ! Ce qini ne se produirait f*a& en- groupant 
fous los corps dans un même caveau surmonté 
du monument commémoroitif destiné à glorifier, 
sans d;islincticn aucune, ceux qui ont cïonné 
leur vie pour un même but  : la  ViCloiire  ! 

Au surplus, dans un prochain. art**e, je 
montrerai, .s'il le feart.- que le Cimetière est en- 
core plus que suffisant pour notre commune. 
. Quant à 3a princàpeie raison qui a poussé le 
Chef des Blocerdw a acheter la douane, c'est 
qu'il trouve la, mairie trop petite et veut pren- 
dre te logement affecté légalement au I>àreictetir 
de l'Ecole dins Garçons. Il ne doute de riiemi, sans 
même consulter la toi., il annonce au Consefl 
qu'il \a aménaiger quelques pièces dans la 
douane et tnvttwiat le Directeur à y aHer habiter. 
PBIHTO ignorant, qui aïe vc*t nés où il s'enn- 
barqiie : et il Taut à sa ooufusion. que ce soit 
nous qui lue cirions : Casse Cou ! Car, enfln. ce 
logement a éH.é MM à iisage d'oibitation d'insti- 
ituteur et ne peut subir d'autre olieotaiion. 

Le plus regrettable dans tout cela, c'est, que 
les conse:Heirs nie pourront pas de sitôt, réaliser 
lpuir rêve d'avoir une « Gravide Mairie ». pour 
ebràlrr leurs compétences i et surtout ovUer le 
ooniliBiOt du   Public  I 
• J'aiopresvîs encore- que darfc. la dernière séance 
du Conseil Munictpal. la Commission des Tra- 
vaux a su que 5.000 frames avaï'enil été dépensés 
pour aV-parations ft la Mairie... Mis en demeure 
<îe préciser, le Maire a déclaré avoir fait rem- 
nlocsr rtes. oa.rreaurx et remmailler deux chaiises. 
C'est peu. malgré la vie chère, pour 5000 franc» 
A ce prix-là. toutes proport'ons gardées que 
coûtera «in» Grrraradie Mairie ? 
■ Si je tiens & pubiwr cet article que vous avaàfc 
prom*s l'a.mf Allavoinne, c'est pour prouver que 
pendant les 20 ans que nous avons passés ô la 
maririe. les réformes, les amêlkfr'attàons, tes 
créations même, se sont faite-* aussi bien dhns 
le quartier fies pauvres que dan» cefau dBs ri- 
che». Eiii effet, les rws de l'.\n-40, d*> Becquerl, 
J.-J.-Rouisseani,. Colbert. ont été pavées ; 

L'Eoi3e Maifernetle b&tfc ; 
Le quartier de l'An-40 en totalité, doté d'.un 

éclairage, foncUonnent toutes les nuits et toute 
Tannée. 

Ajoutons'pour le quartier des r**«s : le Bu- 
reau de Poste, Vexhaai&senient de l'Ecole des 
Filles les réparations à tous les ba.imen% com- 
munaux et ramé.neigemeol complet du Cimetière 

lit tout cela-. MU. tes Blooards. sans ajouter 
un seul centime additionnel. 

Ess.n<yez donc dTen faire autant ! 
MONTAGNE Maurice. 

Trésorier  de la.  Section  du  Parts 
SocSftliste   «Jte   Mona-en-Barceui, 
ex-conSTiM 1er   -m uniorpel. 

Ils ont volé, a l'unanimité, un ordre du jour 
dans lequel g as adreasent a M. Loucheur, 
ministre des Réaions lib<-rées, qui défend en ce 
les Intérêts de îa Fi-ànce et M. Daniel-VâQDent, 
ministre du Travail, l'expression de leur recon- 
maraent à Londres, avna le président du conseil, 
naissance etf de leur dévouement. 

GONDECOTJRT 

MAT^fEE DÉ GALA. — L'Uni«n deé Com- 
battants de Gondecourt organise pour le diman- 
che ê mars une -matinée de gala, avec le con- 
coure de l'Associanoi» arîisiique, dirigée par 
M. Accolet. Cette représentation aura Keu à 
16 heures, dUns là salle Lestoquoy (Hôtel des 
Sapeurs-Pompiers). 

©es cartes sont déposées «fa« M. Lestoquoy 
Charles-liOuis. 

'    "■»••   '- ' —  

FETE DE LA MI-CARESIE. — La fête die la 
Ma-Caréme. dont les archives locales font re- 
monter l'origine au XHe siècle, aura -Heu le 
lundi 7 mars. 

Voici l'ordre du cortège historique au béné- 
fice des pauvres : sonnerie fanfare, groupe de 
tambours, bannière érijjine de la fèbe. compte 
de Dermi-C^iTénK' (tel qu'il était repréàewté an- 
ciennement), groupe de seigneurs, char de 
l'Agriculture, groupe de musiciens, char de !a 
Charité, les aimes de la ville d'Hazebrouck, 
groupe d.e seigneurs, char de la ville d'Haze- 
brouck, distribuant ses largesses- au peuple. 

Le cortège se metlra en marche à une heure. 
H fera son entrée en ville par la rue du Rivage 
et parcourra successivement les rues de Ru- 
becque, des Hollandais, de Vieux-Berquin, Na- 
tionale, Donckèle, dv» la Clef, ta Graiid'P.lace 
(tour complet, les rues de la Clef, d'Honde- 
ghem. dû Moulin, Warein, Grand'Place (côté 
sud), la Grande-Rue de l'Eglise, les rues d'Aire, 
d.? la Paix, de Théronanne, de Queux-de-Saint- 
Hiiaire, Warein, de l'Orphelinat, -de la Sous- 
Préfecture, rue Neuve, Grand'Place, rue du Ri- 
vage et dislocation. 

Pendant la marche de la cavalcade, quête au 
profit des pauvres. Sur le grand champ de foire 
attractions nombreuses. Trains spéciaux dans 
toutes  ies  directions. 

DUNKERQUE 

ACCIDENT MORTEL. — Un réformé de guerre, 
Ubart Ravel, qui, quoiqu'amputé d'une jamtie, 
lait du vélo, a abordé, sur la route du Fau- 
fioiurg dt? (Cassel, un renUer de Bergues, M. Jan- 
sen, et celui-ci, projeté sur la bordure du trotr 
loir, s'est rraotuié le crâne. 

Transporté a son, donaicâe, Jansen est mort le 
lendemain matin. 

UN FRAUDEUR. — Un fraudeur, Jules Bau- 
dart m été icncontré par les douaniers porteur 
d'un' toaito* de tabac. Il a été arrêté. 

ACCIDENT. Dit ajusteur des ateliers Steu- 
nescund,   est  tombô avec une 

flractuM^ Jambe. 
1 * "' '      " ' 1 1      f> ' 1 m 

TWâtres, Cinémas & ftweerts 

placement du secréteire-ad joint ; radiation 
défaut -4a MMemant • ^hteuare 

£a    iiMÉiiniju ccaftutÉ  la  présence  de 
towsles sjrJrfiqpês. Le ««erétaire. 

ïTSWîr INTERSYNDICALE  HU  BATTSKNT 

Aujourd'hui mardi. Tournée Baret, LE RE- 
TOUR, de MM. de Fie*» et Franci* de Croiset, 
le plus grand succès des Théâtres de Paris,avac 
une  brillante interprétation, 

Rxdeau, à êV h. m7 

—  Jeudi,   reprise   de 
FETARDS.    **lJCJBO   "s 

l'immense succès LES 

— V endredî, reDrôsenlation de Gala donnée 
an profitJe l'Amicale Rollin, MIGNON, l'immor- 
tel chef-d'œuvre d'Ambrolse Thomas. 

LE   CAVEAU   LILLOIS 

Cest devant une SaBe archi-comble que te 
oaveau Liflois a donné, mardi soir, la 6e repré- 
senta»or! de son grand succès. « Nos Nouviaux 
Kjcnes » la desopitante opérette en 3 actes en 
patois de A. Labbe. musique de J. Duprieï. 
#..* s"CCl> *« cette pièce va grandissant et ce 
lut cette  fois,  vin  véritable triompite. 

i-e cnntrôte.'ayant tefusê pJuHieurs centaines de 
Places, le bureau Lillois a décidé de donner une 
/e représentation de « Nos Nouviaux Riches », 
pour une date très rapprochée. On nous informe 
que cette représentation serait-'donnée au profit 
fr„» ufme

1 contre la Tuberculose. Nos patoi- 
sants restent fidèles a deur devise : « Faire Ibien 

féliciterUà<Un     * N°U& fle pouvoas ^Ue tes «* 

— JeudS 3 
mars, à 6 h. 3o du soir, réunion' pour tous le» 
ouvriers du bâtiment et des travaux publics, 
«nez  Delbecque.   à Quesnoy-sur-Deûle. 

V» l'ordwa- du tour, tous se feront .un devoir 
**» Présents.- Le concours du camarade Bon- 
dtees et  Becquart est assuré. 

SAMEDI 
tfWKHf INTERSYNDICALE BU   BATIMENT 

Seetlon de La Madeleine. — Samedi 5 mars, 
* 7 n- du «oir, chex Delamoisette. à La Made- 
teme, réunfou pour tous les camarades du bâ- 
ttmeiu et des  travaux publics. 

Ordre du jour : offensive sur les' salaires. 
Les secrétaires, BONDUES,  VAILLANT. 

g»'yK»fterr ~ ?f iglrtix   : 3« 
i^L à JL^P i™*** ; 94 veaux 
krio ; fitf pores gras, Sa 

LE CHANGE 

- a Paris, la SS 
Paris sur Londres, 5443* ; New-Yor#, Î4,t» 

Berlin, 22 un quart ; Argentine, 424 ; Belgique. 
104 trois qisarts ; Darsemarck, 2S1 ; Espagne, 
103 trois quarts ; Grèce. 10» ; Hollande. «0 ; 
Italie, 51 ; Norvège, 241 ; Roumanie, là Unes 
quarts ; Suède. 318 et demi : Suisse. 234 «■ 
demi ; sur Londres chèque, &4,32. 

.  ' 

c o : PLAGE DU THEATRE 
::  TOUS LES JOURS  :: 

Matinée à 3 b.    Soirée à S b. 

 « Donne, outre le PROGRAMME «  

♦ L.ES DEUX GAMINES* 
:: Ciné-Roman en 12 épisodes, publié par :: 

LE « RÉVEIL DU NORD » 
5« Episode : « LE LIS SOUS L'ORAGE » 

TÏÎrff^DrrLlîïi5S 
 — TOUS LES JOURS A 7 h. 1/2  

:: DIMANCHE, JEUDI et FETES •• •• 
Matinée» à 2 h. 1/2 ».—« Soirées à 7 h. "\j2 

ÎOlTlÎTlTPaH^ 
RUE ESQUERMOISE et RUE DE PAS 
Tous les soirs, Représentation à S h.  Tous 

les jours (sauf le vendredi), Matinée à •ô h. i/a. 

Tribune Politique 
PARTI SOCIALISTE (S. F. i. 0.) 

LE COMITE DU VMSUX-ULLE (P.O.F.) 
Réunion le mardi 1er mars, a 7 heures 30 

précises du soir, au siège, a Brûle-Matson. sous 
la présidence du camarade Deneubourg adjoint 
au Maire de Lille, avec le concours du camarade 
Salengro et du docteur Verhaeghe.— L. PETERS 

i^a Vie Ouvrière 

CYSOING 

DU A   LA   FEDERATION. REPUBLICAINE 
NORD. — On nous communique : 

A Tissue d'une réunion tenue hier a Cysoing, 
sous *a présidence de M. Her-bin. maire de la 
commune, les républicains du canton ont donné 
leur adhésion à la Fédération Républicaine du 
Nord et se sonli engagés à fonder dans le can- 
ton des sections communales. 

Dan» §m 7 ex tfie 
Le 4e paiement de secours sera payé à tous 

les chômeurs, mercredi et jeudi, dernier délai, 
à la Bourse du Travail, iSti bis, rue de Paris. 
Sont priés de se présenter, tous les chômeurs 
n'ayant rien touché cette semaine, ainsi que les 
chômeurs de la Cotonnière d'Hellemaaes. 

Inutile de se présenter, si l'on n'a pas huit 
jours de chômage. 

Prière de se munir du certificat de chômage 
et des cartes confédérales   1920-1921. 

Pour la commission,   A.   BAUCHE. 

SYNDICAT  DES  OUVRIERS  MUNIClPAÎJX 

Nécrologie 

Les camarades disponibles sont priés d'as- 
sister aux funérailles civiles du, petit Théodore- 
Louis Mensier, décédé à lige de i3 mois, fils 
de Victor Mensier, membre du. syndicat du 
personnel municipal. Assemblée à la maison 
mortuaire, nie des Poissonceaux, cour des Tré- 

34, à a h. 43. 
A la  famille,  toutes  nos condoléances. 

Le secrétaire, G. VERHAEGHE. 

SYNDICAT DES EMPLOYES 

Section des employés de la finance. — Il est 
rappelé aux camarades des banques, qu'ils soat 
actuellement organisés en section de la finance 
restant attachés au syndicat des employés; com- 
me par le passé une permanence fonctionne 
tous les jours au siège, 38, rue de Fives, k 
Lille. Le prix de la carte confédérale reste fixé 
k 1 franc* Les cotisations sont portées k a fr. 5o 
pour les hommes et à s fr. pour les. dame». 

Le secrétaire de la section. 

P.-S. — Les délégués de toutes les banques 
sont inv.ités à faire parvenir leur rapport men- 
suel avant le 3 mars, ceci àfîà de permettre le 
tirage du bulletin mensuel nouvellement  créé. 

Mines d'Ostricourt 
FOSSES 4 ET 5. — Le scrutin de iiaJlolage 

du 27 février, a donné le résultat suivent : 
Parent Désiré, oawdidaf délégué titulaire, 389 

voix (éiuj ; Quinet Victor, candidat suppléant, 
388 (élu) ; Mercier Jeon-BapMsle, candidat; dé- 
légué titulaire, 331 ; Fougnies Gustave, candi- 
dat suppléant, 329 ; Mesurant, candidat délégué 
titulaire, 51 ; Beaucamp, candidat suppléant, 40. 

G.   LANGENOVE, 
i**, me Manuel,  L Ile 

Spécialité   de   Pose  de   Dents.   —   Réparations 
et transformations exécutées dans la journée. 
—  Ressorts,  Succions.   — Prix  réduit». 

j.' Convocations :: 
AUJO-URPmJl 

SYNDICAT DES TAILLEURS ET COUTURIE- 
WES DE LILLE ET ENVIRONS. ■— Un grand 
meeting' des tailleurs et couturières aura lieu 
le mardi 1er mars, à 6 h. 60, è la « Ville de 
Bruxelles ». 

Nous invitons tous les ouvriers et ouvrières 
de la corporation, syndiqués et- non syndiqués. 
Le camarade Henri Lauridan, secrétaire- de l'U- 
nion départementale des Syndicats ouvriers du 
Nord,   traitera de  l'« activité  syndicaîe,  sa né- 

cessité, ses buts ». Le camarade Ringenbach, 
secrétaire de la Fédération de l'Habillement, 
fera une très intéressante causerie sur l'« ac- 
tion corporative des tailleurs et couturières ; 
I impôt sur les salaires ; les coopératives de 
fournitures ». 

Tinfrï^Ô1 J^ COUPEURS EN CONFEC- 
1IOÏNS. — Mardi i^r mars, à 5 heures et demie 
précises du soir, Bourse du Travail, 186 bis, me 
de Pans, perception des cotisations. Les mem- 
bres n'ayant pas encore leur earte confédérale 
sont priés de venir, la réclamer. Les membres 
de la commission se réuniront ensuite pour 
composer l'ordre du jour de l'assemblée géné- 
rale. Le   secrétaire,   A.  COUROUBLE. 

TRAMWAYS 

«ï^^I22JrE*jyLLE- T féunion de Commis- 
82?,J^i * ' ^I"?1?' à

J
18 h- ch€z Càmpion. Ordre du jour : Révision de la Convention: 

Le mercredi 2_rnars. les délégués à la Commis- 
sion Administrative sont convoqués ce jour au 
^si>'D %Sru<? *? 9°S¥e' Commission du grou- 
pe dI achats, jeudi à 3 h., chez Campion : les dé- 
*es, délégués de Rdubaix seront  présents. 

Vendredi assemblée général, à 8 h. et à 18 h 

Parts.      ** B0UPte du TravaiI- 186 bis, rue de 

Le secrétaire général, H. MOLARD. 

MERCREDI 

OJIRS ET PEAUX. — Mercredi a mars ÏS>ai, 
a 6 h, 3o précises du soir, réunion, de la com- 
m4«sion Ijdmi-nisdtativel, au siège estaminet 
de la ville de Bruxelles, rue du Molinel. 

Ordre du jour : organisation de la propa- 
gande. Le secrétaire, A RAGHEBOOM. 

LA HERNIE 
maîtrisée par te Réductor,   disparaît  complète. 
S!!^0- r*1^**; «p*g5»- «*• »S. Carnot, Ldle. 
Mercredi, de 9 a 4 h. Dem. pass. Nord et F'.-de-C 

JEUDI 
SYNDICAT DES EMPLOYES.— Tous les mem- 

bres de la commission administrative sont priés 
d assister à la réunion régulière qui aura lieu 
*e vendredi k marSj à 3 h. du soir, au siège, 
38,   rue de  Fives. ~ 

L'ordre du jour étant très important,  il im- 
porte que tous les membres soient présents. 

Le secrét..a4ministxatif,  L.   DEPRET. 

P.-S. — 11 est rappelé aux délégués de toute» 
les section* qu'ils doivent faire parvenir le 1er 
mars, leur Tapport demandé sur les événements 
survenus dans- leurs sections pendant le mots 
de février. Le bulletin mensuel nouvellement 
créé sera envoyé à tous les syndiqués à partir 
du 7  mars. 

SYNDICAT DES OUVRIERS JARDINIERS. — 
• Réunion générale, jeudi 3 mars, à 6 -h. du soir, 

estaminet de la ville de Bruxelles, 19, rue du 
MoliaeL 

Ordre du jour: nouveau) coefficient et sa- 
laires ; cotisations. 

Le secrétaire, D.   WATRELOS. 

SYNDICAT DES PLIEURS-EMBALLEURS. — 
Jeudi à 7 heures, réunion tue du Bourdeau, 
i3. Ordre du jour : paiement des cotisations ; 
lecture- du   procès-verbal ;   démission   et   r«m- 

Contre les Engelures 
Parmi les nombreux remèdes qui se présentent, 

le traitement le plus simple, pratique et efficace, 
est de tremper les pieds ou les mains endoloris 
dans une cuvette drea-u bien chaude additionnée 
d'une petite poignée de saltrates ordinaires. Dès 
le premier bain un soulagement réel se fait 
sentir et quelques simples immersions suffisent 
pour faire disparaître toute enflure, douleur et 
sensation de cuisson. Daprès le D* Catrin, cette 
prompte action ourative de l'eau chaude saltraiée 
sur le» engelures s'explique par le fait que de 
tels bains, tout en adoucissant l'irritation de 
la peau, stimident la circulation du. sang rendue 
plus difficile sous l'influence du froid, agissant 
ainsi directement sur te. cause du mat". 

Les Saltmtes Rodell, sels extra-concentrés, se 
trouvent dans toutes les bonnes pharmacies 
en paquets d'environ une demi-livre et d'un 
prix modique, et un de ces paquets doit suffire 
pour guérir les pires engelures. 

BOURSE DE LILLE 
Dg* 28  FEVRIER   1921 

I Cours I Cours CHARBONNAGES jpréced.ldu Jour 

•-P. 

BulletinCommerciai 
PARIS, 26 février (Halles Centrales) : 
BEURRE, r— Cours moyens : Centrifuges Bre- 

tagne. 16 ; Charente et Poitou, 16 ; Touraine, 
16 ; Marchands Bretagne. 14,20 ; Centre, 13,50; 
divers, 13. 

ŒUFS. — Cours moyens : Normandie extra, 
6IO ; Touraine choix, 625 ; Poitou choix, 630 ; 
Auvergne. 550. 

VIANDES. — Cours moyens : bceufs uni quart 
derrière. Ire qualité, 7,50 ; un quart devenu Ire 
qualité, 5,20 : bavettes, 6,50 ; cuisse, 6,80 ; 
veaux pans et cuisseaux, 8,70 ; basse complète, 
7 ; moutons marrés, 14 ; épaules lr© qualité, 
8,50 ; poitrine, 5,50 ; gigots Ire qualité, 12 ; 
porc longe, 11 ; jambons, 8,80 i Met, Jt. 

LE HAVRE, 26 février : 
CAPES. '— Clôture (16 heures). — On coté : 

Février, 120,25 ; mars W0 ; avril 116,50 ; mai- 
113 ; juin 110^5 ; juillet 106,50 ; août 104 ; sep- 
tembre 103 ; octobre, 101 ; novembre 101 ; dé- 
cembre, 100. Ventes : 500 sacs. 

LES MARCHES DE LA REGION 

SAINT-AMAND, 25 lévrier «. 
Pain, *e fcito. 1,30 ; pommes de terre, 0,95 ; 

carottes, 0.30 ; navets. 0,30 ; haricots, 0,95 ; 
choux, vert, la pièce, 0,4o ; oignons. Je kilo, 
0,80 ; riz, 1.20 à 1,60 ; sucre en morceaux, 3,60 ; 
sucre cristallisé, 2,80 ; heurre, Th livre, 9 ; lait 
pur. le litre, 1 ; écrémé, 0,30 ; œufs Jrais, la 
pièce. 0,55 ; chocolat, le kilo. 7 ; huile de ta- 
ble, le litre 4,95 ; vinaigre, 1,40 ; lait con- 
densé, la boîte, 2 ; café grillé, le kio, 8.40 ; 
macaroni. 3,80 ; sel, 0,15 ; poivre, 14 ; savon, 
3 ; margarine. 7,50 ; camembert, la pièce 2,50 ; 
gruyère, le, kilo, 14 ; hollande, 12 ; mtaroille. la 
pièce, 6 ; roquefort, 14 ; vin rouge, le litre, 
1,30; blanc, 1,80 ; bière, 0,75 ; bœuf. Ire caté- 
gorie, 10 ; 2e, 9 ; 3e, 7 ; veau. Ire, 15 ; 2e, 
13 ; 3e, 10 ; mouton Ire, 14 ; 2e, 13 ; 3e, 10 ; 
porc Ire, 13 ; 2e. 12 ; 3e, 7 ; viande frigorifiée : 
bœuf Je kilo, 9,50, 12,50. 13.50 ; mouton, 7, 
7,50. 8,50 ; saindoux, 12 
38 ; canards, la pièce, 20 
maquereau, 17 ; merlani, 6 

Attol (action   100 t.  p)—:  
»   (part   d«   fondateur)  

Anlche   (action 500  t.   p.)  
Antln (le  1/100   >fe denier)  
Bethune (BuUy-Grenay)   (part)  

— (cinquantième  de   part)  
Blanzy (action  100 t. p.).......   p 
bruay (action)   

— (dixième)  
Carrtn  (action  300 t.  p.) .  
(l&renoe (action 950 X. p.).^.    „ 
Courrieres (action 100 t. pA>„  
Crespln-NCTd. «mis. 1906. Ut. verts.- 
Douchy (action MO t. pj.  
Dourges     
Kscarpelle (action 100 t. p.) ....  
Kerfay  (action  » *,   p.>.„ 
Lens  (action)    

— (dixième) 
Lièrin tdixièae) 

— (trois centième)    
Llgny-Iez-Alre (action 500 t. p.).... 
Maries 30 % (part d'ingénieur).... 

— 70 %  (Société  Ralnbeaux). 
— » %   (vingtième)    _  

Meurchin (action 100 ». p.).„^..^, 
Nord d'Alals (action  940 t. p.).  
Ostrlcourt lactlon 50 t. p.)  
Tni Yencelles {Soc. ano.) act. soo t. p., 
Vendln-lex-Bétnuoe (act. de Jouiss.) ' 

435 
951 
815 
985 

86S5 
179 

1235 
2176 
225 
533 
395 

1326 
147 
988 
407 
799 
421 

1110 
113 

3130 
110 

11S4 
3545 
6835 

325 
1485 

85 
530 
175 , 
319 . 

Ylcolga© et Hœuz (action)........ -'2095 
— (dixième)    J  211 :.,| 

2t50 .. 
222 50 
530 .. 
395 .. 

1315 .. 
f*5 .. 
988 .. 
M1 •"• 
^i.. 
430 .. 

1110 .. 
M2 75 

3060 .. 
109 50 

1307 .. 
3545 .. 
«8B0 .. 
322 .. 

1465 .. 
•  -     • • 

552 .. 
176,.. 
380 .. 

Bordent (action S00 t. p) ~...^.... 
— (part  de   fondateur)  

Busténarl  (Société des Pétroles de 
(action  S00  t.   p.) ^ p. 
■      >   (part  de  fondateur).... p. 

Dabrowa (action  600 t. p.). „..„... 
— (part  de fondateur)  

Financière  des  Pétroles , 
Franco-Polonaise , 
Grabownlka (action 500 t. p.) „... 

— (part de fondateur)...... 
Karpathes  
Omnium  de  P. 4. N. (act. 5001. p.) p. 

•      (part  dé  fondateur)....  p 
Poiana (acttoa soo t. p.)  

— (part  de   fondateur)...„_.._. 
Potok (action 500. t p.) „  
Sylva-Plana M„.  
wankowa (action 500 t. p.)........^* 

— toart de  fondateur)...*.... 
Zatgorz   (S. d. p. de) (a-ct 500 t.p.)    p. 

»     .   fpart de fondateur)-... p 

poulets ,1a couple, 
; sole, le kilo,  16 ; 
raie, 5 ; rouget, 5. 

CAMBRAI, 26 février : 
Achat dinetot a la culture. — Les Î0d Kilos '. 

blé. 100 francs ; avoine, 42 à 46 ; escourgeon, 
07 a 69 ; paille d'avoine, 70 ; paiLle de bté, 80 ; 
trèfle, 220 à. 240 ; luzerne, 235 à? 260 ; féverolles, 
66 à 70 ; tes 50 kilos : houblon. 225 francs ; 
cossettes de chicorée, 50 les cent kilos i pom- 
mes de terre, 20 à 30 les cent kilos. 

HA2EBRODCK, 28 février : 
153 blocs de beurre pesant 8.200 kilos vendus 

de 15 fr. 50 a 16 fr. 50 le kilo ; 1.050 kilos de 
beurre en pièces vendus de 17 à 18,50 le kilo ; 
10.400 oeufei vendus de 15 a 10 les 26 ; pommes 
de terre, 200 kitos vendus à 0 Br. 40 le kilo ; 
volaille* : poulets,  160 pièces vendues de 22 a 
27 francs la pièce ; poules, 85 pièces vendues de 
23 ù 27 francs ; lapins, 210 pièces vendues de 
17 4 25 francs. 

ARRAS, 26 février : 
Beurre, 9 francs la livre ; œufs, le quarte- 

ron, 13 ; poulets. 15 a 22 ; lapins. 12 a 20 ; pi- 
geons, 8 à 9. 

MARCHE AUX BESTIAUX. — On avait ame- 
né environ 250 vaches, génisses et taureaux. 
Baisse sur toutes les catégories. On vend la fla- 
mande prête ou fraîche vélée de 3.<X» à 3.500 
francs (plusieurs ont été vendues 3.800 et 9.000 
francs). La 2e catégorie de 2.500 h 3.000 francs, 
et la 3e catégorie, de 2.000 à 2.500 francs. 

Le cours de la bète grasse continue a bais- 
ser ; M varie, suivant jeunesse et qualité, de 
3,90 à 5,50 le kilo vivant. 

AIR&SUR-LA-LYS, 25 février : 
Beurre, 8 è 8,75 la livre ; œufs. 13 à 14,50 Te 

quarteron : pommes de terre, 1.500 kitos, 26 à 
28 rrancs, les 100 kilos ; haricots, 1,75 les 2 li- 
tres. — Poules : 38 à 42 freines ; poutets, 35 à 

VALEURS PETROLIFÊRES Cours ! ce 
préced. |du 

Cours 
Jonc 

MÉTALLURGIQUES |  Cours I C 
ET VALEURS DIVERSES   Ipreced.^u 

Cours 
Jour 

Etabl.   E.   Feuillette {act. 100 t.p.) p 
Cous*, et Tr. pub. d'Arras (act. 950 

t.  p.)   (no   2001   A  39000)    p 
Dooam et Anzui (acUon 500 t. p.)... 
IitabUssements »rDeI (act. 500 t. pX 
Etablissements F.M. (F.  Monrocher et Cie) 

(action 10.» t. p.> ,.'.►.... 
FiTes-LUle (action 500  t.   p.)  
C" lad. de Mat*' de tr. (act. 500 t.p.).. 

ia- saoul  a 40.000;  
Soc. Ind. d» Verrerie (act. 500 t. p.).. 
Etablisse. Kuhlmann (act. 959 t. PO 
Crédit do Nord (act. âOO-250 p.) ex-rSS. 125 

185 

289.. 
1430 
700 

74 50 
1360 .. 

478 .. 
594 .. 
650 .. 

1025 .. 

I • • •     •*» 

T TOO .*,, - * 

1325 .. 

478 .. 
580 «I 
644.. 
.... .* 

Marché mal orienté et sans affaires. Les ta- 
res transactions amènent cfuelques :réaiisationev 

Chartx>nnages peu soutenus d'une mandera 
générale. BRUAY, BETHUNE, COURRIERES, 
LENS sont faibles. Les MARLES et VTCOIGrTD 
se tiennent un peu. mieux.   

Métallurgie plus soutenue ACIERIES monta 
légèreniTint. DENAIN se tient ainsi que FIVES- 
LJLLE et  MATERIEL  DE  TRANSPORT. 

Nos Pétroles sont faibles. BUSTENARI, DA- 
BROWA. FINANCIERE, KARPATHES, OM- 
NIUM réagissent. SYLVA et WANKOWA sa 
tiennent. „m 

Les transactions sont presque nulles au Com- 
partiment des Valeurs Diverses. LILIX-BON- 
NIERES   famlissent.   VERMTNCK   inscrit   que!- 
guee cours en hausse. Il se confirme que, cette 

ntreprise ne- répartira aucun divideade pour 
le dernier exercice. KUHLMANN faible. INDUS- 
TRIELLE DE VERRERIE moins soutenue. 

BANQUE ROBERT, fondée en 1868, 
Lille, 4, çue Nationale, au l«r étage. 

Médaille d'Or de l'Exposition  InternoBonali 
dn Lille. 

— i       .1 1 1» 

FEUILLETON DU KEVE1L DU X0RD. — N» 40 

LES DEUX 
GAMINES 

tlrttnâ Ciné-Roman en -12 épisodes 
De Louis   FEUILLADE 

Adapté par Paul CARTOUX 

G AtîMONT * 
^ SIXIEME EPISODE 

L'ACCALMIE 
L'artiste, pourtant, au fur et à mesure 

nue rheure s'avançait, était plus préoccu- 
pé II avait promis à Ginette de remmener 
avec lui au rendea-vous fixé à Manin, pour 
dix heures, aux -fortifications. Elle devait 
embrasser s«n père avant qu'il partit pour 
«n long voyage. II était inutile de s y. ren- 
dre maintenant 

Comme on revenait au salon pour pren- 
Bre le café, a risqua : .       t 

— Maintenant, Ginette, tu devrais aller 
le reposer.     - 
 Tu n'y penses pas, parrain,  proteste 

ta fffiette..* J'ai «rofiis à capa de lui dise 

— Oui... mais tn es très fatiguée..,. Je ne 
sais pas si c'est bien prudent... 

— Voyons... j'en ai va d'autres, j C'est 
une promesse que j'ai faite. 

M. de Bersange crut devoir se joindre a 
Cbambertin : 

— Évidemment, mademoiselle Omette ; il 
vaudrait mieux pour vous que vous restiez 
ici avec ma aosur, 

(Mais Ginette ne voulait rien entendre... 
■— Non...   non...   insista-t-enet je  tiens   & 

vous accompagner. 
— Pourtant, recommençait Ghambertin, 

si nous te promettons de dire à ton perc 
que tu viendras l'embrasser demain ? 

—- Tu me dis cela, maintenant, mais je 
suis certaine que papa voudra partir le plus 
tôt possible... Et ça me ferait de la peine... 
une faes grande peine... je te te jure... de 
ne l'avoir pas revu... D'ailleurs, il va fal- 
loir s'en aller. Il est presque dix heures... 

Il eut été inutile d'insister. 
Pendant que Ginette mettait son man- 

teau, M. de Bersange et Cbambertin déli- 
béraient.. 

.,  — Est-ce bien nécessaire, demandait l'ar- 
tiste, de nous rendre là-bas ? 

— Si vous ne voulez pas que votre fil- 
leule sache la vérité ce soir.» 

— C'est vrai..- 

— Allons tout de même au rendez-vous. 
Nftu» e^litnjteron» h Ginette que son père 

a dû partir dans l'après-midi, qu'il est à 
l'étranger, et nous lui dirons la vérité dans 
un mois... Alors, elle la Supportera mieux 
et puis... elle oubliera., 

M. de Bersange, tout en parlant, avait 
sonné un valet de chambres 

— L'auto, s'il vous plaît. 
Quelques instants après, Ginette, 'son 

parrain, et M. de Bersange-filaient vers la 
porte de Vineennes. 

Les deux ttommes ne se parlaient point. 
Chacun de leur côté, ils imaginaient de 
quelle façon ils pourraient expliquer à la 
jeune fille l'absence de son père. Elle, acca- 
blée de fatigue, somnolait. 

On atteignit bientôt le boulevard Soult. 
A la nuit, avec ses lumières rares, U avait 
un aspect farouche. 

L'auto, de ses phares trouait l'ombre 
épaisse et soudain, dans un rayon, on sai- 
sissait une silhouette fugitive qui rentrait 
dana les ténèbres comme dans un bois... 

La ' voiture s'arrêta, près de îa porte, où 
régnait une animation plus rassurante. 

Chambertin et M. de Bersange, obéissant 
aux mêmes sentiments, et pour suivre le 
plan primitivement traoêv descendirent de 
la voiture, suivis de Ginette... 

Les lanternes de la voiture, heureuse- 
ment,  donnaient assez de clarté. 

Ce fut la jeune fille qfui, la première, 
aperçut Pierre Manin, dïssùïuilé derrière 
un arbfSt 

Elle appela A mi-voix a 
— Papal oapai 
Manin   se   retourna, vint près d$ïle,  et 

l'embrassait de si bon coeur qu'il n'aperçut 
ipas iM. de Bersange et Oiambertin qui ac- 
couraient. 

Ils étaient à côté de lui et de sa fille, 
maintenant, et 4 la lumière de» lanternes, 
regardaient ayçc stupeur cette scène fami- 
liale. Comment ? le perè de Ginette étaït au 
rendez-vous ? M-ais les journaux.^, Alors, le . . 
cadavre du débit de vins... 

Ce fut Ginette qui rompit le silence. Sans 
fausse honte, elle présenta : 

— M. de Bersange... mon père, 
Manin baissa la tête. 
Chambertin éel»ata ; 
— Ah ! ça mais... voyons..* voué êtes 

donc vivaot ? 
— Pourquoi cette question à papa, s'en- 

quit sa filleule. 
— Parce que C'est... trop fort! 
— Mais, explique-toi... qu'est-ce que* C'est" 

que ce mystère, encore ? 
— Eh bien, dit Manin, voici : je passe 

pour mort. Les journaux du soir, d'après 
ies renseignements fournis par le police, 
annoncent que Pierre Manin a été tué dans 
un débit de vin de ce quartier.- 

— Cest cela que vous me cachiez tous 
les deux ? demanda la jeune fille en^s'a- 
dressant à M. de Bersange et à son par- 

v,.,-:   -. 

•— Dame ! reconnut Chambertin, surtout 
que ce n'était pas, vrai,...» Mais que voua 
est-il donc arrive ? '"W#j9 

Manin raconta l'affaire du cabaret de 
Mme Michaud, avec force détails. Sa fran- 
chise, son accent sincère, impressionnèrent 
favorablement M. de. Bersange qui décla- 
ra ; 

— Maintenant, il faut qu'on s'occupe de 
vous trouver quelque chose ! 

Alan in tenait sa. main, timidement, au 
jeune homme. 

— J'ai à m'axeuser, monsieur*, de ma 
conduite ; je voudrais que vous me par- 
donniez et que vous acceptiez tous mes re- 
merciements pour ce que vous avez fait 
pour Ginette. 

— Laissons cela', interrompit M de Ber- 
sange,- qui ne voulait pas raviver les cha- 
grins de la jeune fille, n'en partons plus.... 
SerTons-nous la main et voyons ce que 
nous avons à faire pour vous être utile. 

Ginette è'étart blottie contre son père. Le 
groupe s'était rapproché de l'auto de M- de 
Bersange. 

— Ma mort, expliqua Manin. est une ex- 
cellente chose.;. On*,va me laisser tran- 
quille; on n'ennuiera pins mes entants... Je 
n'ai ipas besoin1 de mextter. Je n'existe plus. 
Par conaôquent, je peÉÈç prétendre à nie 
faire une vie nouvelle... Dès demain, Je me 
mets au travail. 

— Papa: murmura,-tennïïmônWGinettes 

— Sois tranquille... je vous le disais, ea 
matin, M. Chambertin, c'est décidé. Voyez, 
j'ai acheté ces vêtements qui seront double" 
ment cause de ma délivrance, par censé» 
quant, je n'ai qu'à chercher; de l'ouvrage» 
Et je crois que j'en trouverai facilement.... 
.-.-*- Je le souhaite, dit Chambertin... Il est 
tard... nous allons vous laisser^ votre ftttu 
n'en peut plus. , 

— Mais pas dm tout, protesta Ginetta* 
— Ton parrain a raison, mon enfant..„ 
— Si vous voulez donner de vos nouvel- 

les .proposa M. de Bersange, mademoiselle» 
Ginette est encore chez moi pour deux 041 
trois (jours; après quoi» in'.pense qu'etfï 
pourra sans inconvénient retourner ebet 
son grand-père.:. Voici, en tons les cas* 
ma carte atvec son adresse. 

Cette marque de confiance, très simple- 
ment donnée, émut Manin jusqu'aux lar- 
mes. Nul ne vit sa figure se eorrtractwy 
mais sa voix tremblait quand il d" 

— Vous aurez un mot de awi, 
au revoir, ma fille... 

Jl embrassa Ginette, serra les mains, dw 
parrain et de M. de Bersange» qui çemoev 
têrent dans l'automobile,, 

Le 6» Episode sera proje** * aartir du 4 
à l'Ecran du CASDiO, place 4a Théâtre, UH», 
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